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suum je m'abstiens pour le moment de nommer mes au­
teurs. Au surplus la liste en serait trop longue pour 
cadrer avec le court exposé, qui suit : 

\" Les sources du Nil ont été connues et explorées 
dès les xive et xve siècles, telles qu'elles sont aujour­
d'hui : c'est-à-dire, le Nil sortant d'un massif de montagnes 
au S. de l'Albert Nyanza, passant par les lacs Ale­
xandre, Victoria et Albert, ces deux derniers étant 
parfaitement décrits comme situés sous l'Equateur. 

2° L'Ounyamouezi, l'Ounyanyembe, l'Ougogo, l'Ou-
roundi, le Zimbiri ont été parcourus à la même époque 
et mille détails furent alors révélés sur les peuplades 
qu'ils renfermaient, les émigrations de leurs tribus, le 
commerce de perle qu'ils entretenaient avec la côte, la 
traite de leurs nègres et les phases diverses de leur his­
toire. C'est ainsi que les incursions des Ouagago dans 
le Manyema, le Muati-Janvo et leur invasion dans le 
Congo, les victoires et défaites successives des Arabes 
dans le Kisbakka ont pu être racontées, avec dates 
à l'appui dès le xvi° siècle. 

3° L'Ouganda (ses débuts, ses progrès et sa puissance, 
depuis le jour où ses enfants étaient traînés en Abys-
sinie pour y être « trompettes impériales » jusqu'à l'épo­
que où, grand-empire, il a fait crouler le vieil Etat de 
l'Ounyamouezi et étendu son domaine jusqu'au Tanga-
nika, était décrit au monde dès l'an \ 600. 

4° L'existence, dans le Gambaragara, de tribus blan­
ches, aux usages et aux mœurs rappelant les popula­
tions touraniennes, et d'une civilisation assez avancée, 
était annoncée dès le xvn9 siècle. 

5° Le Sobat de Beke, dont le cours supérieur n'est 
pas encore connu des explorateurs contemporains, a été 
remonté, et ses sources dans le lac Zamburu ont été 
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